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Tsonnontouans, les Onnontagiiés, les

Oniieyouts et les G-oyogouins, apparais-

sent alors comme les principaux mem-
bres de la plus puissante ligue indienne

dont l'histoire ait parlé. Ce sont ces

tribus que L^s Français eurent à com-

battre et qui, c^râce à l'incurie des gou-

vernements de Louis XIII et Louis XIY,
retardèrent pendant de longues années

les progrès du Canada, en promenant le

fer et le feu au milieu des colons dis-

persés sur les bords du HiiJnt-Laurent.

Les AttikamègucH, nation de I gue
et de coutumes montagnaises, habitaient

les plateaux où le Saint-Maurice t;t le

^aguenay ont leurs sources. Ces peuples,

excessivement timides, n'approchaient

point du fleuve, par crainte de la guerre.

Oe n'est qu'en 1687, alors que le fort des

Trois-Rivières pouvait les piotéger dans

une certaine mesure, qu'ils se hasardè-

Ticxit H descendre le iSnint-Maurice et A

venir tratlqucr do leurs pelleteries aux

magasins de U compagnie de la Nou-
velle-France.

** Lorsque les Français revinrent pour
londer Québec, il ne trouvèrent plus le
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